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LA TABLE
Autour d’une même table

La parole de chacun est 
accueillie, écoutée, et 

même attendue Un don et une 
responsabilité  partagés

Une relation de 
reconnaissance mutuelle, 
d’attention à chacun, de 

fraternité



LA DIVERSITE

Diversité et harmonie
Enjeu d’altérité

Temps 
confiance

Disponibilité 
Ecoute de l’Esprit Saint
Discernement ecclésial

Parrhésie
Liberté – Vérité - 

Audace



En cheminant avec un style synodal, dans 
l’entrelacement de nos vocations, de nos charismes et 
de nos ministères, en allant à la rencontre de tous pour 
porter la joie de l'Évangile, nous pouvons vivre la 
communion qui sauve, avec Dieu, avec l’humanité 
entière et avec toute la création. (DF 154).



Un style qui prend soin



POUR UNE ÉGLISE SYNODALE
Communion, participation et mission

Introduction

Partie I - Le cœur de la synodalité 

Appelés par l'Esprit Saint à la conversion 

Partie II – Ensemble dans la barque 

La conversion des relations 

Partie III – « Jetez le filet » 

La conversion des processus 

Partie IV - Une pêche abondante 

La conversion des liens 

Partie V – « Moi aussi, je vous envoie » 

Former un peuple de disciples missionnaires 

Conclusion

Un banquet pour tous les peuples



3 numéros du document final

19. « Les pauvres », les marginaux et les exclus « ont une place de choix 
dans le cœur de Dieu » (EG 197), et donc aussi dans celui de l’Église. En eux, 
la communauté chrétienne rencontre le visage et la chair du Christ qui, de 
riche qu’il était, s’est fait pauvre pour nous, afin que nous devenions riches 
par sa pauvreté (cf. 2 Co 8, 9). L’option préférentielle pour les pauvres est 
implicite dans la foi christologique. Les pauvres ont une connaissance 
directe du Christ souffrant (cf. EG 198) qui leur donne d’annoncer un salut 
reçu comme un don, et de rendre témoignage à la joie de l’Évangile. L’Église 
est appelée à être pauvre avec les pauvres, qui représentent souvent la 
majorité des fidèles, et à les écouter, et à les considérer comme agents de 
l’évangélisation, en apprenant avec eux à reconnaître les charismes qu’ils 
reçoivent de l’Esprit.



Léon XIV, Dilexi te

• 103 […] En tant que Corps du Christ, l’Église ressent comme sa “chair” propre 
la vie des pauvres, lesquels sont une partie privilégiée du peuple en marche. 
C’est pourquoi l’amour des pauvres – quelle que soit la forme sous laquelle 
se manifeste cette pauvreté – est la garantie évangélique d’une Église fidèle 
au cœur de Dieu. En effet, tout renouveau ecclésial a toujours eu parmi ses 
priorités cette attention préférentielle envers les pauvres, une attention qui 
se distingue, aussi bien dans ses motivations que dans son style, de l’activité 
de n’importe quelle autre organisation humanitaire.

• 104. Le chrétien ne peut pas considérer les pauvres seulement comme un 
problème social : ils sont une “question de famille” ; ils sont “des nôtres”. La 
relation avec eux ne peut pas être réduite à une activité ou à une fonction de 
l’Église. Comme l’enseigne la Conférence d’Aparecida : « On demande de 
consacrer du temps aux pauvres, de leur prêter une aimable attention, de les 
écouter avec intérêt, de les accompagner dans les moments plus difficiles ; 
de les choisir eux, pour partager des heures, des semaines ou des années de 
notre vie, en cherchant, à partir d’eux, à transformer leur situation. Nous ne 
pouvons oublier que Jésus lui-même l’a proposé, dans sa manière d’agir et de 
parler ». 



• 105 […] Nous devons reconnaître la tentation qui nous guette de nous 
désintéresser des autres, surtout des plus faibles. Disons-le, nous 
avons progressé sur plusieurs plans, mais nous sommes analphabètes 
en ce qui concerne l’accompagnement, l’assistance et le soutien aux 
plus fragiles et aux plus faibles de nos sociétés développées. Nous 
sommes habitués à regarder ailleurs, à passer outre, à ignorer les 
situations jusqu’à ce qu’elles nous touchent directement ». 

Léon XIV, Dilexi te



Conversion des relations

Conversion des 
processus et structures

Conversion des liens



73. Serviteurs des mystères de Dieu et de l’Église (cf. LG 41), les diacres sont ordonnés 
« non pas en vue du sacerdoce, mais en vue du ministère » (LG 29). Ils exercent ce 
ministère dans le service de la charité, dans l’annonce et dans la liturgie en montrant, 
dans chaque contexte social et ecclésial où ils sont présents, la relation entre 
l’Évangile proclamé et la vie vécue dans l’amour, et en promouvant dans toute l’Église 
une conscience et un style de service à l'égard de tous, en particulier des plus 
pauvres. Les fonctions des diacres sont nombreuses, comme le montrent la Tradition, 
la prière liturgique et la pratique pastorale. Celles-ci doivent être précisées en 
fonction des besoins de chaque Église locale, en particulier pour éveiller et soutenir 
l’attention de tous envers les plus pauvres, dans le cadre d'une Église synodale 
missionnaire et miséricordieuse. Le ministère diaconal reste encore méconnu de 
nombreux chrétiens, notamment parce que, bien qu’il ait été restauré par Vatican II 
dans l’Église latine en tant que degré propre et permanent (cf. LG 29), il n’a pas 
encore été reçu dans toutes les zones géographiques. L’enseignement du Concile 
devra être approfondi, notamment sur la base d’une relecture des nombreuses 
expériences en cours, mais il offre déjà de solides motivations aux Églises locales 
pour qu’elles ne tardent pas à promouvoir le diaconat permanent de manière plus 
généreuse, en reconnaissant dans ce ministère un facteur précieux pour la 
maturation d’une Église servante à la suite du Seigneur Jésus, lui qui s’est fait le 
serviteur de tous. Cet approfondissement peut aussi aider à mieux comprendre la 
signification de l’ordination diaconale de ceux qui deviendront prêtres.



48. La manière synodale de vivre les relations est un témoignage social à 
l’égard de la société. Il répond au besoin humain d’être accueilli et de se 
sentir reconnu au sein d’une communauté concrète. C'est un défi à 
l'isolement croissant des personnes et à l’individualisme culturel, dont 
même l’Église est souvent imprégnée ; ce défi nous rappelle à l’attention 
mutuelle, à l’interdépendance et à la coresponsabilité pour le bien commun. 
De même, cette manière synodale d’être en relation remet en question un 
communautarisme social exagéré qui étouffe les personnes et ne leur 
permet pas d’être les sujets de leur propre développement. La disponibilité 
à écouter tout le monde, en particulier les pauvres, s’inscrit en contraste 
avec un monde dans lequel la concentration du pouvoir exclut les pauvres, 
les marginalisés, les minorités et la terre, notre maison commune. La 
synodalité et l'écologie intégrale s’inscrivent toutes deux dans la perspective 
des relations et insistent sur la nécessité de prendre soin des liens : c’est 
pourquoi elles se correspondent et s’intègrent à la manière de vivre la 
mission de l’Église dans le monde contemporain.



141. Pour témoigner pleinement de toute la joie de l’Évangile, en 
grandissant dans la pratique de la synodalité ; le saint peuple de Dieu a 
besoin d’une formation adéquate. Celle-ci le formera avant tout à la 
liberté des fils et des filles de Dieu à la suite de Jésus Christ, contemplé 
dans la prière et reconnu dans les pauvres. La synodalité, en effet, 
implique une profonde conscience vocationnelle et missionnaire, qui soit 
source d’un style renouvelé dans les relations ecclésiales, de nouvelles 
dynamiques participatives et de discernement ecclésial, et d’une culture 
de l’évaluation. Tout cela ne peut être instauré sans être accompagné de 
processus de formation adaptés. La formation au style synodal de l’Église 
favorisera la prise de conscience que les dons reçus au baptême sont des 
talents à faire fructifier pour le bien de tous : ceux-ci ne peuvent rester 
cachés ou inopérants.



Pour une Eglise synodale, où chacune, chacun se sent accueilli, attendu, écouté, où la 
coresponsabilité se vit,  où les laïcs, les femmes, les périphéries, les petites voix sont 

écoutées et prises en compte dans les instances de discernement et de décision



3 appels

- Elargir l’accès à une écoute et à une parole qui comptent

- Favoriser l’échange de dons

- Favoriser une culture de la parole et de la réconciliation



Une Eglise : peuple de Dieu en marche
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